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A l’écoute des lectures de ce jour, trois éléments peuvent être 

retenus comme très importants par rapport à votre engagement, 

Révérendes Sœurs, sur la voie de la vie consacrée : le choix, la 

mission, le destin. 

 

1. Le choix 

 

Dans la 1re lecture Isaïe raconte l’origine de sa vocation en ces 

paroles extraordinaires : « J’étais encore dans le sein maternel quand 

le Seigneur m’a appelé. J’étais encore dans les entrailles de ma mère 

quand il a prononcé mon nom… Il m’a façonné dès le sein de ma mère 

pour que je sois son serviteur ». Lorsqu’on ne connaît pas le contexte 

des choix que Dieu fait, on peut qualifier Isaïe d’orgueilleux, comme 

s’il s’auto-proclamait « appelé » et « choisi » par Dieu, connu 

d’avance par Dieu.  

 

Mais une autre histoire de vocation nous aide à comprendre que 

Isaïe n’est pas dans l’orgueil. C’est la vocation de Jérémie 1, 5 où les 

paroles sortent cette fois de la bouche de Dieu lui-même : « Avant 

même de te façonner dans le sein de ta mère, je te connaissais. Avant 

même que tu viennes au jour, je t’ai consacré. J’ai fait de toi un 

prophète des nations ».  

 

L’histoire d’Isaïe et de Jérémie c’est l’histoire de toute vocation. Il est 

clair que c’est Dieu lui-même qui nous choisit pour être à son service 

et au service de son peuple. C’est Dieu lui-même qui a voulu, chères 

Postulantes et Novices, que vous soyez ses consacrées. Ce choix de 

Dieu signifie 3 choses et exige 3 attitudes importantes :  



2 
 

 

a. Ce choix nous enlève l’orgueil de croire que c’est nous qui 

choisissons la vocation religieuse. Non ! ce n’est pas nous. En 

fait, on ne devrait même pas dire : « Je choisis de me faire 

religieuse ; je choisis d’entrer au couvent ; je veux me faire 

prêtre ». On ne se choisit pas. Le choix vient de Dieu. C’est 

même le refrain de Marie, lorsqu’elle proclame : « Le Seigneur a 

choisi son humble servante ». Il a posé son regard sur sa 

servante. Les apôtres ne choisissent pas de suivre Jésus. C’est 

lui qui les choisit et les établis comme témoins de l’évangile.  

 

b. Cela nous enlève l’orgueil de croire que Dieu nous choisit à 

cause de la qualité de notre vie, de notre intelligence, de notre 

aspect physique, de nos efforts personnels, etc. Tu étais encore 

dans le sein maternel quand je t’ai consacré, dit-il. S’il nous a 

choisi avant même que nous soyons nés : quand avons-nous eu 

le temps de démontrer à Dieu ce que nous prétendons 

aujourd’hui ? Dans le sein maternel, tu n’étais pas encore à 

l’école, donc ce n’est pas ton diplôme qui a motivé le choix de 

Dieu. Dans le sein maternel tu ne savais pas encore parler, 

marcher donc ce ne sont pas tes efforts et tes talents qui ont 

motivé le choix de Dieu. Non ! Dieu nous choisit gratuitement, 

par amour. 

 

c. Ce choix vous oblige à accueillir l’appel de Dieu en toute 
humilité. A vous mettre humblement au service du Seigneur et 
du prochain.  
 
Vous êtes « Sœurs de la charité » : charité et orgueil ne font pas 
bon ménage. La charité se vit dans l’abaissement.  Ainsi même 
l’obéissance aux Supérieures devient expression de la charité. 
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Vous êtes « Sœurs de la charité de Jésus » : Jésus est le modèle 
d’humilité, en prenant notre condition humaine, en s’abaissant 
vers les pauvres et les pécheurs. Ceux-là vers qui vous serez 
envoyées.  
Vous êtes « Sœurs de la charité de Jésus et de Marie » : 
l’humilité de Marie n’est pas à démontrer. Et on ne peut pas 
revendiquer utiliser le nom de Marie si on ne fait pas comme 
elle. Enfin, on pourrait même dire : Ubi umiltas Deus ibi est. 
 

2. La mission 

 

A votre vocation, chères Sœurs, est liée une mission. Dieu ne nous 

choisit pas pour nous installer confortablement dans nos couvents, 

nos chambres, nos fauteuils. Il nous envoie. C’est le sens même des 

affectations que vous recevez en ce jour même. Cependant cet envoi 

n’est pas seulement un déplacement physique vers un lieu. Il y a cela 

aussi bien sûr. La mission c’est d’être témoin : « Vous serez mes 

témoins jusqu’aux extrémités de la terre », dit Jésus aux apôtres. Dieu 

dit à Isaïe : « Je fais de toi la lumière des nations ». 

 

Votre mission est d’être lumière. Jésus l’avait dit : « Vous êtes la 

lumière du monde » (Mt 5, 14). Dans un monde secoué par de graves 

scandales causés par les comportements des hommes et des femmes 

d’Eglise ; ceux-là même qui ont été choisi par Dieu, comme vous et 

nous ; ceux-là même qui ont émis devant le Seigneur des vœux et des 

promesses de fidélité au Christ… devant tant de scandales, le Pape 

François a trouvé la force de  nous rappeler, par son récent motu 

proprio, que nous les consacrés que nous sommes la lumière monde, 

et que « Notre Seigneur Jésus Christ nous appelle à être exemple 

lumineux de vertu, d’intégrité et de sainteté » (Motu proprio Vos 

estis lux mundi).  
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Je le répète, mes chères Sœurs, votre profession de vœux n’est pas le 

résultat d’un examen réussi, ni d’un parcours extraordinaire. C’est ce 

que St Paul nous fait comprendre disant que Dieu choisit ce qui est 

fou dans le monde pour confondre les sages ; il choisit ce qu’il y a de 

faible pour confondre le fort ; ce qui est d’origine modeste pour 

confondre les orgueilleux. Vous êtes, chères Sœurs ce qu’il y a de fou 

dans le monde ; ce qu’il y a de faible ; ce qu’il y a de modeste. Ce 

n’est qu’ainsi que votre engagement sera au service de Dieu et de 

l’homme.  

 

3. Le destin 

 

Dans l’Evangile de ce jour, Dieu opère un choix qui va bouleverser 

plusieurs destins. Dieu veut un prophète qui prépare son peuple à 

accueillir son fils. Encore une fois, le choix de Dieu précède la 

naissance et la mission.  

Cet enfant bouleverse le destin de ses parents Zacharie et Elisabeth. 

Ils sont vieux mais ils conçoivent retrouvant ainsi la dignité d’être 

père et mère ; mais surtout la dignité de donner au Seigneur un 

enfant pour le salut du monde. C’est la louange du Benedictus de 

Zacharie : Et toi petit enfant tu prépareras la voie du Seigneur. 

Cet enfant bouleverse le destin de sa famille, des voisins, des amis : 

car ils sont tous dans l’étonnement et veulent comprendre que sera 

cet enfant. 

 

Comme pour dire, chères Sœurs, que ce choix de Dieu sur vous n’est 

pas une affaire privée. La vie religieuse n’est pas une vie privée. Votre 

propre famille se trouve touchée par la grâce de cette consécration 

et impliquée dans un nouveau destin. Pensez-y. Faites leur honneur 

par votre façon de vivre votre mission. 

Vos amis, vos consœurs, les gens vers qui vous serez envoyés se 

trouveront aussi touchés par la grâce de votre consécration et 

impliqués grâce à vous dans un nouveau destin. Pensez-y. Parfois 
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c’est en vous regardant vivre que d’autres jeunes auront ou pas le 

besoin de s’approcher du Seigneur. Enfin, grandissez en sagesse, en 

grâce et en amour sous le regard de Dieu et du monde. Amen ! 

 
Giraud Pindi 

Vicaire Général 


